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« Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra quand bien même il serait 

mort. » Jn 11.25 

 

La physique quantique avant l’heure 

 

Dans cette histoire, Jean raconte la résurrection de Lazare. Un miracle ? Non, Jean préfère 

parler de signe. Pourquoi ? Parce qu’un signe sert à révéler quelque chose. L’imbécile re-

garde le doigt du savant, lorsque le savant montre la lune. Le doigt est un signe qui révèle 

autre chose. Dans cet exemple, c’est simple, c’est la lune. Mais à nous, qui ne voulons pas 

rester des imbéciles bloqués sur la résurrection de Lazare, que nous montre Jean, quelle 

lune ? Pour Jean, il serait trop élémentaire d’opposer la résurrection à la mort. La résurrec-

tion n’est pas le contraire de la mort. Non ! Si on croit cela, nous sommes, pour l’évangéliste 

Jean, comme les imbéciles qui restent scotcher sur le doigt du savant. Il faut voir plus loin. 

Plus loin mais où ? Quelle lune ? La lune c’est la résurrection de Jésus, du Christ. Cette ré-

surrection qui est la vie, avec une majuscule. La Vie. Elle ne finit pas avec la mort. Elle ne 

s’oppose pas à la mort. Elle est au-delà la mort et au-delà de ce que nous appelons la vie. 

L’évangile de Jean c’est de la physique quantique avant l’heure ! Tout comme la physique 

quantique nous a montré que le temps n’est pas ce que nous avons toujours perçu  : linéaire 

et le même partout. Jean nous montre que la Vie, celle offerte en Christ par la résurrection, 

est autre chose que ce que nous expérimentons. La résurrection commence dès mainte-

nant, aujourd’hui dans nos vies. Elle nous fait flirter avec l’éternité.  

 


